« Ancienne Maison COLIN – Inventaire des modèles
au 31 janvier 1846 ? »
Relevé des modèles inventoriés dont l’auteur est cité ou peut être identifié
D. Siler, février 2013
	
ARTISTES

	
DATES
	
TITRES ET PRIX
	
REMARQUES

	Aligre

	
 ? - ?
	Bacchante d’Aligre   1000
	
Aligre : non identifié.


	Carrier de Belleuse
(Albert-Ernest),
dit Carrier-Belleuse
	
1824-1887

	
Pendule liseuse de Carrier
(Etude de la Géographie)    450

Pendule liseuse n° 1 [sans nom d’auteur]   800
      ‘‘          ‘‘    n° 2 [sans nom d’auteur]  400
      ‘‘          ‘‘    n° 3 [sans nom d’auteur]  100

pendule l’art d’aimer par Carrier    1300

statuette Été par Carrier   [pas de prix]
    ‘‘        Hiver         ‘‘     [pas de prix]
    ‘‘        Printemps  ‘‘     [pas de prix]
    ‘‘        Automne   ‘‘     [pas de prix]
Zouave par Carrier    1000
Hyglander (sic)  ‘‘    1000

Danseur à la mandoline n° 1 [sans nom d’auteur]  2500


Danseur à la mandoline   Carrier  n° 2      250

       ‘‘              ‘‘                            n° 3   175
       ‘‘     au tambourin      n° 2  Carrier    250
       ‘‘            ‘‘                  n° 3       ‘‘      175

Pendule  Caryatides de Carrier   200

Pendule caryatides de Carrier    800

Pot à tabac   de Carrier  n° 1    1800
  ‘‘        ‘‘               ‘‘      n° 2     750

Danseur au tambourin de Carrier  n° 1     2500

Dante n° 1 [sans nom d’auteur]               1500
Rembrandt n° 1 [sans nom d’auteur]       1500
Socle Louis XIV Rembrandt n° 1 [sans nom d’auteur]  1100
Candélabres   d°     d°     d°    [sans nom d’auteur]  1100
Rembrandt n° 2 [sans nom d’auteur]           375
Socle Rembrandt n° 2 [sans nom d’auteur]  500
Candélabres Rembrandt n° 2 [sans nom d’auteur]  500
Aristoe n° 1 [sans nom d’auteur]            1500
Arioste n° 2  [sans nom d’auteur]             375
Arioste [sans n° et sans nom d’auteur]       30
Albert Durer n° 1  [sans nom d’auteur]   1500
Albert Durer n° 2  [sans nom d’auteur]     375

Molière n° 1  [sans nom d’auteur]            375
Molière n° 2  [sans nom d’auteur]            375


[Ces deux derniers, cités ensemble avec les  précédents, sont-ils aussi de Carrier-Belleuse ?]

	
Carrier-Belleuse, élève de David d’Angers, débute au Salon en 1851. Professeur de Rodin.

Site www.nell-buscot.com:

« Albert-Ernest Carrier de Belleuse dit Carrier-Belleuse, dès l'âge de 13 ans, travaille comme apprenti chez le ciseleur Bauchery, puis dans l'atelier d'orfèvrerie de Jacques-Henri Fauconnier [voir Fauconnier]. En 1840, grâce à David d'Angers (1788-1856), dont il est l'élève, il entre à l'École des Beaux-Arts de Paris. Mais comme l'enseignement officiel ne lui convient pas, il s'inscrit à l'École Royale Gratuite de Dessin.

Albert Carrier-Belleuse débute au Salon de 1850 avant d'être engagé dans la manufacture Minton China Work, en Angleterre où il dirige aussi une école de dessin. De retour à Paris en 1855, fort d'une notoriété croissante, il devient le plus célèbre décorateur du Second Empire et de la Troisième République. Il reçoit des commandes officielles pour les Tuileries, Le Louvre, l'Hôtel de Ville, l'Opéra, etc. 

Appelé en Belgique en 1870 pour orner un monument à Bruxelles, Albert Carrier-Belleuse engage Auguste Rodin pour venir travailler avec lui. Après la Commune de Paris, il retourne en France et retrouve son atelier montmartrois. Nommé Directeur des travaux d'art de la Manufacture de Sèvres de 1875 jusqu'à sa mort en 1887, il y impulse une modernisation du style. Il publie en 1884 un recueil d'art décoratif. »

------------------------------------------------------------

La Liseuse:

Koller Auctions, Zurich, 21 juin 2012
« ‘La Liseuse’. Bronze. Signed A. CARRIER-BELLEUSE. With plaque LA LISEUSE – PAR CARRIER-BELLEUSE – GRAND PRIX DU SALON. H. 85 cm. »

N.B. Beaucoup d’autres exemplaires de La Liseuse dans d’autres ventes.
------------------------------------------------------------

Statuette Été :

Une épreuve montée en lampe, vente Kodner Galleries, Dania Beach, FL, 25 mai 2011.

------------------------------------------------------------

Zouave et Highlander :

La bataille d’Alma, 20 mars 1854, était la première bataille imporatante de la Guerre de Crimée, 1853-1856, qui opposa l’Empire Russe à une coalition comprenant l’Empire Ottoman, le Royaume-Uni, l’empire français de Napoléon III et le royaume de Sardaigne. Bataille emportée par les Franco-Britaniques.

Pont de l’Alma :  constuit entre 1854 et 1856, inauguré par Napoléon III le 2 avril 1856. Chaque section décorée d’une statue de nature militaire : Zouave et Grenadier par Georges Diébolt, plus deux autres par Arnaud.

http://artsalesindex.artinfo.com/asi/lots/1261501 :

Albert Carrier-Belleuse (French, 1824 - 1887) 

Zouave and Grenadier from Highland regiment



Lot 163 - Christie's, London (April 03, 1985)

$ 2,020 USD
€ 1,501 EUR
£ 1,300 GBP

Original Currency of Sale: £ 1,300 GBP Hammer 



Materials:Sculpture

Measurements: 22.00 in. (55.88 cm.) (height)

Description: bronze pair cast from models

Markings: signed.

Cf. Metman, Exposé sur la petite sculpture d’édition au XIXe siècle, in Archives de l’Art français, Nouvelle période – Tome XXX, 1989, p. 223 :
« Grâce aux contrats et reçus des éditeurs, sans pouvoir naturellemenet en déduire qu’ils correspondent inévitablement à la création du modèle, nous pouvons du moins conclure qu’à la date où ils ont été établis, l’œuvre existait déjà.
   Ainsi Labrrouë et Colin, en éditant entre 1850 et 1855, l’un les Danseurs Italiens, le Zouave et l’Highlander, l’autre en plus de ces trois statuettes Albert Durer, Rembrandt, Dante et l’Arioste de Carrier-Belleuse permettent de le ssituer mieux que n’a pu le faire Lami qui indique seulement qu’elles ont figuré dans les ventes de 1874 à 1887. »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … Ses deux grands morceaux danseurs italiens par Carrié [Carrier-Belleuse?] sont malheureusement choisis. le bronze s'accomode mal du mouvement, pour ceux qui en veulent il y a les Danseurs de Duret "oeuvre originale qui suffit au genre". Il y a encore le Faune dansant, de Lequesne, que M.  Carrié ne fera pas oublier.  C’est un habile sculpteur cependant que ce Carrié. Tout ce qui lui vient au bout des doigts est spirituel. Il connaît le bronze et s’en sert avec adresse. Voyez ces statuettes d’Albert Durer et de Rembrandt, de Dante et de l’Arisote. … Le Highlander et le Zouave, du même artiste, sont pleins de mouvement et d’originalité. Ces deux figures nous consolent de toutes les statuettes enfantées par la guerre d’Orient.
  Pour nous résumer, M. de Labroue n’est pas encore un maître bronzier ; mais il e sera bientôt, croyez-le bien.  »

Plusieurs Danseur au tambourin de Carrier-Belleuse dans différentes ventes.


	
Chaudet

	
1763-1810
	
Amour de Chaudet     50
	
Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … L’Amour tourmentant l’Ame, par Chaudet. »


	
Chatrousse
(Émile-François)

	
1829-1896
	
Héloise et Abélard [sans nom d’auteur]    600
	
Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« … M. de Labroue … a jeté les yeux sur M. Chatrousse. M. Chatrousse, en effet, a un style à lui, style sévère, plein de pensées … quelle douleur muette … quelle douleur sèche dans sa Résignation ! C’est une mère qui étreint une croix, dernière plance de salut des affligés. Voyez encore son Héloise et Abélard au Paraclet. L’époux d’Héloise lui promet le ciel, mes ses souvenirs de l’amour tererestre font tomber le livre des mains de la femme. »
Cf. Le Canada et l’Exposition universelle de 1855 :

« les deux groupes de M. Labroue, l'un représentant un bon vieux moine donnant son crucifix à baiser à deux jolis petits anges d'enfants, l'autre Héloïse et Abélard, le moment choisi est celui où le reclus du Paraclet exhorte sa malheureuse amie à penser aux choses du ciel et lui dit : "Fais donc qu'après avoir été sépares sur la terre nous ne le soyons pas dans le ciel." »


	
Clodion
	
1738-1814
	
Innocence de Clodion    [pas de prix]
Coquetterie     ‘‘             [pas de prix]

Pendule Clodion Louis XVI à vases    600

Paire bas-relief (sic) Clodion    40

Lampe Clodion n° 1    500

Lampe Clodion n° 2    300

Médaillon Bacchante de Clodion    170

	
Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Faunes et satyres par Clodion … » 


	
Courtet
(Augustin)
	
1821-1891
	
Centauresse enlevant un faune  Courtet   800

Bacchante au Thyrce (sic) Courtet     350

Vénus à la coquille [sans nom d’auteur]   60

Vénus à la coquille    de Courtet      200

Vase  Courtet    300

Médaillon Vierge à l’Enfant   Courtet     100

	
Né à Lyon, élève de Pradier.
Centauresse enlevant un faune, 1849 :

Dans le Parc de la tête d’or à Lyon.

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Centauresse et Faune, d’après le plâtre de Courtet, exposé en 1849 dans l’orangeries des Tuilleries. »

Vénus à la coquille : 

L’une ou l’autre ou les deux seraient-elles plutôt la Vénus à la coquille de Pradier ?


	
Cumberworth (Charles)
	
1811-1852
	
Danseuse au Tambourin  n° 1 Cumberworth 600
       ‘‘                               n° 2          ‘‘        300
       ‘‘                               n° 3          ‘‘        150
Indienne n° 1 [sans nom d’auteur]    800
       ‘’       n° 2 [sans nom d’auteur]  300

Cléopâtre n° 1 [sans nom d’auteur]    500
         ‘’      n° 2 [sans nom d’auteur]  250

	
Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Chasseresse indienne, par Cumberrworth. » 
…
« La montre de M. J.-B. Marchand présente un petit nombre d’objets qui tous sont des pendules. … Cléopâtre défiant Antoine d’être plus prodigieux qu’elle, par Cumberworth, groupe où l’artiste a su marier je ne sais quelle charmante coquetterie au caractère égyptien le mieux saisi.  »


	
Dantan
(Antoine-Laurent),
dit Dantan Aîné

ou son frère,

Dantan

(Jean-Pierre), 
dit Dantan Jeune


	
1798-1878






1800-1869
	
Femme au tambourin  Dantan    300

	

	
Dieterle
(Jules-Pierre-Michel)
	
1811-1899
	
Vase Assyrien  [sans nom d’auteur]   1000




	
Cf. répertoire Metman, article Labrouë (E. de) :
« E. de Labrouë reproduisit … un vase par Klagman … un vase assyrien par DIETERLE »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Vase assyrien par Dieterle-Klagmann… »



	
Dournel
	
 ? - ?

	
22 médaillons de Dournel   1000

	
Dournel : non identifié.

	
Dupré
(Giovanni)

	
1817-1882
	
Coupes Benvenuto (Dupré)     150
	


	
Duret
(Francisque)

	
1804-1865
	
Pêcheur aux castagnette n° 1 [sans nom d’auteur] 250

  ‘’                 ‘’      n° 2 [sans nom d’auteur] 100

  ‘’      Napolitain    n° 1 [sans nom d’auteur] 500

  ‘’                ‘’       n° 2 [sans nom d’auteur] 500

Vénus de Duret avec Enfants    6000

	
Ajout au crayon à droite des Pêcheur aux castagnettes et des Pêcher napolitain : Duret ?

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … Ses deux grands morceaux danseurs italiens par Carrié [Carrier-Belleuse?] sont malheureusement choisis. le bronze s'accomode mal du mouvement, pour ceux qui en veulent il y a les Danseurs de Duret "oeuvre originale qui suffit au genre", ou encore Faune dansant de Lequesne, mieux que le Carrié.… » Cf. Lequesne.

Cf. Magasin Pittoresque, t.XXV (1858), p.387: 
« Les principaux fondeurs de notre époque sont: … MM. de Lafontaine (sic), Debraux d'Anglure, Susse, Barbedienne, Charpentier, Labroue, ont mis en vente de remarquables bronzes d'art d'après les modèles de Duret, Pradier, Fratin, Pascal etc., ou d'après l'antique et les chefs-d'oeuvre de la renaissance. … »


	
Debay fils
(Jean-Baptiste)

	
1802-1862
	
Le Tourment du monde [sans nom d’auteur]  250


	
Pourrait être Le Tourment du monde de Debay fils exposé au Salon de 1841.


	
Émérique
	
	
Jardinier d’Emerique   500

	
Émérique : non identifié.

	
Falconnet
(Étienne-Maurice)

	
1716-1791
	
Baigneuse de Falconnet    1000

	
Salon 1757.


	
Fauconnier
(Jacques-Henri)

	
1779-1839
	
Vase de Fauconnier      500

	
Un des principaux orfèvres parisiens, protégé par la famille royale sous la Restauration et la Monarchie de Juillet. Carrier-Belleuse a travaillé chez lui.

Aiguière du baptême du duc de Bordeaux, 1821, Musée du Louvre.


	
Ferrat
(Hippolyte)
	
1822-1882
	
Plat Zodiaque de Ferrat     75

Aurore de Ferrat     300

Vase Aurore de Fererat    1500

	
Élève de Pradier, 2e Prix de Rome 1850, expose au Salon de 1849 à 1870. Bas-relief d’après le Cyparisse et son cerf de Pradier (détruit dans l’incendie du château de Saint-Cloud en 1870), tombeau de Pradier au Père-Lachaise.

Cf. Metman, article « Labrouë » :
« Il reproduisit … un vase aurore  par Ferrat. »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : … vase Aurore de Ferrat … »


	
Feuchère
(Jean-Jacques)
	
1807-1852
	
Leda de Feuchère    500

Groupe Quatre Enfants de Feuchère     500
La Peinture    n° 1                ‘‘             400

Clovis et Alaric  Feuchère    600

Poësie (sic) statuette Feuchère     250

Musique Feuchère    250   [cf. Salomon]

Hébé  Feuchère    200

Moissonneur  de Feuchère  n° 1      500
            ‘‘                              n° 2   300
            ‘‘                              n° 3   200

Danseur à la faucille n° 1  Feuchère    600
       ‘‘                         n° 2       ‘‘        300
       ‘‘                         n° 3       ‘‘        150

Braconnier  Feuchère    100

Rêverie de Feuchère    500

Bougeoir diabolique de Feuchère   100

Groupe Chasse  Feuchère
     ‘‘      Pêche         ‘‘       400  [prix pour les 2]

Léonard de Vinci [sans nom d’auteur]     1000

Socle Léonard de Vinci [sans nom d’auteur] 1000

Paire Génies pour socle Léonard [sans nom d’auteur]   100 

Paire candélabres Léonard de Vinci – avec pieds   [sans nom d’auteur]  400
Satan n° 1  [sans nom d’auteur]      2000
    ‘‘    n° 2   [sans nom d’auteur]      300
    ‘‘    n° 3   [sans nom d’auteur]      200
Bernard de Palissy n° 1 [sans nom d’auteur]   500

       ‘’                     n° 2 [sans nom d’auteur] 250

Benvenuto [Cellini] n° 1 [sans nom d’auteur]  1500
       ‘’     [Cellini]    n° 2 [sans nom d’auteur] 500
       ‘’     [Cellini]    n° 3 [sans nom d’auteur] 250
Spartacus   [sans nom d’auteur]    500

Michel Ange   [sans nom d’auteur]    1000

Faune flûteur  n° 1    300
             d°      n° 2    200

Faune à la flûte   100

Petit faune flûteur           150
         ‘‘      à la musette   150
Amazone combattant un grec [sans nom d’auteur]  500

	
La Poésie et l’Enfant, 1841 (selon site www.nella-buscot.com). 

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … la Poésie ; la musique ; … par Jean Feuchère. »

Léonard de Vinci :
Cf. Metman, article « Labrouë » :
« Il édite … Léonard de Vinci par Feuchère (statuette bronze Sal. 1843). »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Léonard de Vinci par Feuchère … »

Le célèbre Satan de Feuchère est de 1833.

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Satan vaincu ; … par Jean Feuchère. »
Cf. cat. The Romantics to Rodin, Los Angeles, 1980, p. 266,  n° 137:
Satan par Jean-Jacques Feuchère, bronze, H. 78,7 cm. first modeled c. 1833, cast 1850, signed and dated « FEUCHERE 1850 », foundry mark « VITTOZ BRONZIER PARIS ».
« The Los Angeles version of Satan, dated 1850, was executed by the  founder Vittoz, who had been casting for Feuchère since at least 1841. [note 15:] At the Salon of 1841 Feuchère exhibited a figure of Poetry and a group of Infants which were cast and chassed by Vittoz; see L’Artiste, 1841, vII, p. 365. » 
Cf. ibidim, p. 267, n° 138:
Benvenuto Cellini par Feuchère, modèle exécuté 1835; bronze cast 1857 or later.

Cf. ibidim, p. 268:
« Feuchère also made a statuette of Cellini’s French counterpart, the French Renaissance ceramicist Bernard Palissy … evidently created as a pendant to the Cellini. »

Cf. ibidim, p. 269, note 23:
« Paired examples of the Cellini and the Pallissy [par Feuchère, cat. n° 138], signed “E. Delabroue /Feuchere Scpt”, are in the collection of the Buffalo and Erie Coutry istorical Society. »

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … la réduction de Spartacus de Foyatier ; Michel Ange, etc.… par Jean Feuchère. »
Cf. EL, Tableau chronologique Vittoz, etc., 1825 :
« Plainte RFB Bavozet contre Vittoz (pendule Aristhée. Vitttoz dit avoir acheté le modèle à Jean Feuchère, modeleur, pour 330 frs. A 20 exemplaires fondus, à vendre, ensuite modifiera en Flûteur faune. 
Cf. Répertoire Metman, art. Vittoz, p. 217 : « Vittoz … édite la majeure partie des œuvres de J.-J. Feuchère, entre autres : L’Amazone domptant un cheval sauvage. Le plâtre avait paru au Salon de 1843 ; l’épreuve en bronze avait été fondue sous les yeux de Feuchère et figura à la vente après décès de l’artiste en 1853. » A noter cependant que cette Amazone de Feuchère ne se bat pas avec un grec.


	
Foyatier
(Denis)

	
1793-1863
	
Polymnie n° 1  [sans nom d’auteur]    450
        ‘’      n° 2 [sans nom d’auteur]    300
        ‘’      n° 3 [sans nom d’auteur]    200


Polymnie et Erato n° 1  [sans nom d’auteur]   800
          ‘’          ‘’   n° 2  [sans nom d’auteur]   500

	
Cf. EL, Tableau chronologique Vittoz, etc., 1823:

« Plainte RFB Savart contre Vittoz, a/s pendule Polymnie (Foyatier). Vittoz explique qu'il ne fait que monter la pendule, pour le compte de Soyer, fabricant de bronzes. »



	
Fraikin
(Charles)

	
1817-1893
	
Amour captif  Frequin (sic)    1200

	
Amour captif, premier grand succès de Fraikin, exposé au Salon de Bruxelles en 1845.

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Scène de déluge, par Jacquet, de Bruxelles. L’Amour captif, de Fraikin, également de Bruxelles.


	
Fratin
(Christophe)
	
1801-1864
	
Lion de Fratin    100
Tigre       ‘‘         100
Taureau et vache  Fratin     500
Halali                       ‘‘       300

Chien [sans nom d’auteur]   20
Dogue de Fratin   100

Coupe têtes de cerfs  Fratin    300

Candélabre ours équilibriste  Fratin    100

Ours lisant la Patrie [sans nom d’auteur]  100
Ours philosophe [sans nom d’auteur]       100
Ours cuisinier [sans nom d’auteur]           100
Ours banqiste [sans nom d’auteur]           100
Ours dentiste  [sans nom d’auteur]           100
Singe chiffonnier [sans nom d’auteur]      100


	
Grand sculpteur animalier, né à Metz.

Cf. répertoire Metman, article Labroouë : « … modèles de LEMIRE, de FRATIN, de Michel PASCAL ‘qu’il ne fait fondre que par petites parties qu’il ajuste ensuite avec grand soins’ ».

Cf . tableau chronologique EL :
1851. Avril : création de société Eugène Vittoz (création de modèle / fabrication)  / Eugène de Labroue (partie commerciale. … Acquéreur dans la vente Fratin.

Cf. tableau chronologique EL :
1855 : Bottin : E. de Labroue, associé de E. Vittoz et Cie, fabricant de bronzes. 
« Rapport spécial du Jury, exposition des produits de l'industrie 1855: rapporteur Devéria. M. de Labroue: a exposé de bons candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la renaissance. Sa riche corbeille, soutenue par des enfants, est un bronze doré charmant à voir. Il a de bons modèles de Lemire, de Fratin, de Michel Pascal qu'il ne fait fondre que par petites parties, qu'il ajuste ensuite avec grand soin. Son petit groupe d'esclaves noire et blanche de Levêque est charmant ; ses grandes figures de bronze, Vénus et Cupidon, et son laboureur, paraissent pêcher plutôt par les modèles que par les qualités de la fonte. »

Cf. Magasin Pittoresque, t.XXV (1858), p.387:

« Les principaux fondeurs de notre époque sont: … MM. de Lafontaine (sic), Debraux d'Anglure, Susse, Barbedienne, Charpentier, Labroue, ont mis en vente de remarquables bronzes d'art d'après les modèles de Duret, Pradier, Fratin, Pascal etc., ou d'après l'antique et les chefs-d'oeuvre de la renaissance. … »
En savoir plus

	
Gayrard
(Paul-Joseph-Raymond)

	
1807-1855
	
Daphnis et Chloé  n° 1  [sans nom d’auteur] 2000
      ‘‘       ‘‘          n° 2  [sans nom d’auteur]   800

N.B. L’inventaire recense un socle pour Daphnis et Chloé par Piat (voir Piat). 


	
Gayrard, Daphnis et Chloé, groupe en marbre, musée des beaux-arts de Caen.


Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Daphnis et Chloé par Gayrard (arrangé pour pendules)… »

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose …Daphnis et Chloé, par Gayrard. »

Cf. tableau chronologique EL :

1849 : « Plainte Vittoz contre Guerard, sculpteur (Vittoz ayant acquis à la vente Soyer Ingé la propriété d'un modèle de Gérard, Daphnis et Chloé que celui-ci a reproduit en marbre sans autorisation).  »


	
Geefs
(Guillaume)
	
1805-1883
	
Lion amoureux n° 1    5000
           ‘‘           n° 2    2000
           ‘‘           n° 3    1000

	
Ajout au crayon : Geefs ?


Le Lion amoureux de Geefs fut exposé à Londres en 1851(plâtre grandeur nature). Une épreuve signée G. Geefs Scpr et E. de Labroue, Bronzier, fut achetée par la reine Victoria en août 1855 à l’Expo U. de 1855 et présentée au Prince Albert pour son anniversaire le 26 août 1855. Aujourd’hui conservé au Victoria et Albert Museum.

Autres épreuve signée « G. Geefs scpt » et E. de Labrouë :
http://www.anticstore.com/sculpture-lion-amoureux-9034P

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : … Lion amoureux de Geefs (grande épreuve achetée par la reine d'Angleterre. Idée de Camille Roqueplan reproduite sans contrefaçon par un belge)… »

Camille Roqueplan, Le lion amoureux, huile sur toile, 1836, The Wallace Collection, Londres.


	
Gervais
	
 ? - ?
	
Lustre Louis XIV de Gervais     3500

4 Enfants porteurs de corbeille de Gervais  150

Trois enfants porteurs de corbeille [sans nom d’auteur]  150

Deux Enfants porteurs de corbeille non ciselés [sans nom d’auteur]  760


Enfants à la corbeille n° 1 [sans nom d’auteur] 250
      ‘‘              ‘‘       n° 2 [sans nom d’auteur] 250

	
Gervais : non identifié.

Cf. répertoire Metman, notice Labrouë : « Son nom  [celui de Labrouë] ne figure qu’à l’Exposition de 1855 avec des candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la Renaissance ; une corbeille soutenue par des enfants en bronze doré … »

Cf. tableau chronologique EL :
1855 : Bottin : E. de Labroue, associé de E. Vittoz et Cie, fabricant de bronzes. 
« Rapport spécial du Jury, exposition des produits de l'industrie 1855: rapporteur Devéria. M. de Labroue: a exposé de bons candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la renaissance. Sa riche corbeille, soutenue par des enfants, est un bronze doré charmant à voir. Il a de bons modèles de Lemire, de Fratin, de Michel Pascal qu'il ne fait fondre que par petites parties, qu'il ajuste ensuite avec grand soin. Son petit groupe d'esclaves noire et blanche de Levêque est charmant ; ses grandes figures de bronze, Vénus et Cupidon, et son laboureur, paraissent pêcher plutôt par les modèles que par les qualités de la fonte. »



	
Goujon
(Jean)

	
c. 1510-1567

	
Cartel de Jean Goujon    500

	

	
Houdebine 
(Henri)
	
 ? - ?
	
Ange gardien d’Houdebine     50

	
Houdebine et Demay, Putti à la chasse, paire de candélabres en bronze doré, Paris, Expo Universelle 1855. La maison Houdebine, établie à Paris depuis 1845, participe à la plupart des expositions de la 2e  moitié du XIXe, obtient de nombreuses récompenses.


	
Jaquet
(Jean-Joseph)
	
1822-1898
	
Fruit défendu  Jacquet (sic)   250
Oiseau défendu      ‘‘             250

Enfants maraudeurs de Jacquet (sic)   1500
    ‘‘                ‘‘                ‘‘              1500

Paul et Virginie de Jacquet  (sic)  500

Paul et Virginie  n° 1   [sans nom d’auteur]  200
    ‘‘            ‘‘     n° 2   [sans nom d’auteur]  100

Enfant couché n° 1   Endormi [sans auteur]  100
     ‘‘         ‘‘    n° 2   de Jacquet (sic)             250

Déluge [sans nom d’auteur]   2500


	
Jean-Joseph Jaquet et non Jacquet. Sculpteur belge. Exposa au Salon de Bruxelles à partir de 1842. Expose ses Maraudeurs au Salon de 1854. Lions devant la Bourse de Bruxelles.
« Jaquet avait travaillé beaucoup pour les grandes maisons de bronze de Paris, les Wegang [Weygand], Vidos [Vittoz ?], Lesrol [Lerolle ?] frères, etc. Parmi ses nombreuses productions qui furent coulées alors en bronze, on note les groupes suivants : Caïn et Abel, 1851 ; Scène du déluge, groupe; le Dévouement, groupe ; Élisa, groupe; La première nuit d'exil (Eve), groupe ; l'Amour désarmé, groupe ; les Maraudeurs, groupe. Sur quelques-uns de ces bronzes, les Français ont introduit un c dans le nom de Jaquet. »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Enfants maraudeurs par Jacquet … »  

Edmond Marchal, Jean-Joseph Jaquet, sculpteur, site www.academieroyale.be:

« Il avait donné au même Salon de 1854 : u n Saint Jean prêchant dans le désert; la Veille d'un jour de fête, statue en p l â t r e ; l'Enfant à la toupie, statue en bronze, ainsi que les Maraudeurs, groupe également en bronze. C'est M. Petit, de Bruxelles, qui fut l'acquéreur de ses Maraudeurs... »

Paul et Virginie :
Peut-être confondu avec le Paul et Virginie de Geefs. Le marbre, signé « G. Geefs Statuaire du Roi a Bruxelles 1851 », fut acheté en 1851 par le prince consort Albert qui le présenta à la reine Victoria à Noël en 1851. Groupe conservé à Osborne House.

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Scène de déluge, par Jacquet, de Bruxelles. »
Cf. Geefs.


	
Jean de Bologne, 
dit Giambologna

	
1529-1608
	
Mercure de Jean de Bologne   150

Uranie de Jean     150

Uranie n° 1 [sans nom d’auteur]    500
      ‘‘    n° 2 [sans nom d’auteur]   400
      ‘‘    n° 3 [sans nom d’auteur]   300
      ‘‘    n° 4 [sans nom d’auteur]   200

Uranie debout [sans nom d’auteur]   150

Groupe concert de Jean     100

	
A fait plusieurs Mercure. Celui du Musée national du Bargello, Florence, date de 1580.

Uranie :
Probablement Vénus Uranie ou Allégorie de l’Astronomie  par Jean de Boulogne, vers 1575,
  

	
Justin
(Mathieu)

	
1799-1854
	
Christ  Justin  100
Vierge  Justin  100

Pendule Justinien  1000

	
« Le sculpteur Mathieu Justin se spécialise dans les sujets historiques et religieux, qu'il expose au Salon entre 1846 et 1864. Il y obtient successivement les médailles de bronze, d'argent et d'or. Il expose des médaillons (…) lors de l'Exposition Universelle de 1851 (voir les deux sculptures du Victoria & Albert Museum, Londres). Ces sculptures en haut-relief étaient éditées  pour un public français très amateur de scènes historiques, en particulier médiévales. 

"Le retour des cendres de Napoléon Ier" fût acquis par Napoléon III en 1854 (voir "L'Empereur et les arts: la liste civile de Napoléon III", Catherine Granger, Droz, 2005).
Muséographie

Victoria & Albert Museum, Londres: deux médaillons en plâtre argenté représentant Saint Louis menant ses armées contre les Sarazins.

Plantin-Moretus Museum, Anvers: le Christ devant Caïphe, bas-relief sur cuir

Minneapolis Institute of Arts: Le Baptême du Christ et Crucifixion 

Musée des Beaux Arts de Nice: La Fondation de Marxile, bas-relief »



	
Klagmann
(Jean-Baptiste-Jules)

	
1810-1867
	
Vase Assyrien  [sans nom d’auteur]   1000
	
Cf. répertoire Metman, article Labrouë (E. de) :
« E. de Labrouë reproduisit … un vase par Klagman … un vase assyrien par DIETERLE »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Vase assyrien par Dieterle-Klagmann… »


	
Lanzirotti
(Antonio-Giovanni)

	
1839-1911
	
Colombe chérie   Lanzérotti (sic)     400

Pensserosa n° 1 [sans nom d’auteur]    400
       ‘‘        n° 2   [sans nom d’auteur]  250


	
Colombe chérie :
Pourrait s’idenfier avec Le printemps de la vie de Lanzirotti (nombreux exemplaires sur le marché de l’art). Date ?

Pensserosa :

Ses statuettes La Pensiorosa et Souvenir sont représentés par des dessins dans l’album de photographies Marchi conservé aux Arts déco. Plusieurs exemplaires en « parian » ou en porcelaine sont apparus ces dernières années sur le marché de l’art. Dans le cat. de l’Exposition universelle de 1855, Lanzirotti, « élève de l’école de Palerme et de M. Pollet de Paris »,  expose un groupe en plâtre, Erigone et Bacchus. Ce titre figure dans l’inventaire Colin mais sans nom d’auteur.

Dans Dossiers de proposition de Légion d’honneur 1852-1870 :

« LANZIROTTI (Giovanni, Antonio, Baron de

Sinaggia)

Date de naissance : 9 mai 1839

Lieu de naissance : Palerme (Sicile)

Date de décès : …
Lieu de décès : …
Qualité ou profession : sculpteur

Demande de LH : demande de la croix de la LH par

l’impétrant dans une lettre du 28 septembre 1864

Aboutissement : le ministre d’État répond le 27

octobre 1864 que "les récompenses de cette

nature sont accordées soit aux artistes français,

soit aux artistes étrangers qu’à la suite des

expositions annuelles..."

Observations : Deux pièces dont une LAS du

sculpteur. Il rappelle qu’il est auteur de la

Pensiorosa commandée en 1857, de la statue en

bronze de l’Esclave achetée en 1860, toutes deux

exécutées pour le ministère d’État ; il habite alors

Turin, n° 4 Corso Lungo. »

Le marbre de La Pensiorosa est dans une niche de l’aile nord du Louvre.


	Le Lorrain (Robert)


	1666-1743
	Andromède  groupe et pendule [sans nom d’auteur] 1500

Candélabre Andromède  [sans nom d’auteur] 600

  
	Cf. Bronzes français de la Renaissance au Siècle des lumiières, notice sur une Andromède de Robert Le Lorrain (1666-1743), p. 418 : « Ce type d’Andromède sur une terrasse angulaire a été édité et diffusé au XIXe siècle, en particulier par Vittoz. » A noter cependant qu’il s’agit d’une figure seule et non d’un groupe. Mais dans ce même ouvrage la notice suivante, p. 420, décrit une autre Andromède accompagnée d’un cupidon, bronze anonyme et sans marque de fondeur.



	
Lemire
(Charles-Gabriel),
dit Sauvage
	
1741-1827
	
Amour garde à vous       n° 1 Lemire  1250
 ‘‘        enfilant son arc  n° 1  Lemire  1250
 ‘’  préludant sur la lyre  n° 1 [sans nom d’auteur] 500
 ‘’        ‘’          ‘’           n° 2 [sans nom d’auteur] 250
 ‘’        ‘’          ‘’   flûte n° 1 [sans nom d’auteur] 500
 ‘’        ‘’          ‘’      ‘’   n° 2 [sans nom d’auteur] 250

Amour enfilant son arc n° 2 [sans nom d’auteur]  350
Amour Garde à vous     n° 2 [sans nom d’auteur] 350

Groupe Enfants chantant  de Lemire   500
Harmonie divine n° 2 [sans nom d’auteur]  50 

	
En vente à la Galerie Atena, Louvre des Antiquaires :
« Groupe en bronze représentant l'amour démasqué d'après CHARLES-GABRIEL LEMIRE (1741-1827) DIT SAUVAGE. Probablement symbolisant la Folie vaincue par deux amours, reposant sur une base ovale... »

j

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … L'Amour préludant sur la lyre; l'Amour préludant sur la flûte; l'Amour réparant son arc; l'Amour préparant ses traits; le Chant divin  par Lemire. »

Cf. répertoire Metman, article Labroouë : « …modèles de LEMIRE, de FRATIN, de Michel PASCAL ‘qu’il ne fait fondre que par petites parties qu’il ajuste ensuite avec grand soins’ ».

Cf. tableau chronologique EL :
1855 : Bottin : E. de Labroue, associé de E. Vittoz et Cie, fabricant de bronzes. 
« Rapport spécial du Jury, exposition des produits de l'industrie 1855: rapporteur Devéria. M. de Labroue: a exposé de bons candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la renaissance. Sa riche corbeille, soutenue par des enfants, est un bronze doré charmant à voir. Il a de bons modèles de Lemire, de Fratin, de Michel Pascal qu'il ne fait fondre que par petites parties, qu'il ajuste ensuite avec grand soin. … »
En savoir plus


	Lequesne
(Eugène-Louis)

	
1815-1887
	
…
	
Élève de Pradier.

Cf. répertoire Metman :

Labrouë édite « Faune dansant par Lequesne (plâtre, Sal. 1850) bronze Sal. 1852. »


Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … Ses deux grands morceaux danseurs italiens par Carrié [Carrier-Belleuse?] sont malheureusement choisis. le bronze s'accomode mal du mouvement, pour ceux qui en veulent il y a les Danseurs de Duret "oeuvre originale qui suffit au genre", ou encore Faune dansant de Lequesne, mieux que le Carrié.… »


	
Levêque
(Louis-Auguste)
	
1814-1875
	
Gaulois     Levêque      500
Franc             ‘‘           500

	
Cf. tableau chronologique EL :
1855 : Bottin : E. de Labroue, associé de E. Vittoz et Cie, fabricant de bronzes. 
« Rapport spécial du Jury, exposition des produits de l'industrie 1855: rapporteur Devéria. M. de Labroue: a exposé de bons candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la renaissance. Sa riche corbeille, soutenue par des enfants, est un bronze doré charmant à voir. Il a de bons modèles de Lemire, de Fratin, de Michel Pascal qu'il ne fait fondre que par petites parties, qu'il ajuste ensuite avec grand soin. Son petit groupe d'esclaves noire et blanche de Levêque est charmant…»
Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : … Nymphe à sa toilette par Levêque…   deux Esclaves  par Levêque … »


	
Maindron
(Etienne-Hippolyte)
	
1801-1884
	
Velleda  Maindron    300

	
Maindron, Velléda contemplant la demeure d’Eudore, Jardin du Luxembourg, commande de 1844.
Cf. cat. The Romantics to Rodin, Los Angeles, 1980, p. 297 : « His one great success, the statue of Velléda, … the original plaster appeared in the Salon of 1839. Four years later, the State commissioned a marble version, still in its original place in the Luxembourg Gardens. A second marble, ordered in 1869 because of the poor condition of the first, is now in the Louvre. » 


	
Marie
	
 ? - ?
	
Sapho –liseuse- Lesbie de Marie (avec socle et socles de candélabres)      800

Vénus de Marie     375

Deux statuettes femmes grecques pour candélabres  (Marie)    400

Candélabre n° 1   Marie   100

Socle chimères    Marie
Pieds d’accompagnement  Marie  1000
[prix pour les 2]

Pendule Louis XVI   Marie     700

Pot à tabac   de Marie       250

Candélabres Louis XVI  Marie      300

Deux Génies pour candélabres  Marie     400

Candélabres Caryatides [sans nom d’auteur]  150
       ‘‘                grec (sic) (marie)   n° 2        100

	Marie : non identifé.

	
Marin
(Joseph-Charles)

	
1749-1834
	
Bacchante de Marin    200

	
Elève de Clodion. Grand Prix de Rome, 1801. Buste d’une Bacchante en terre cuite, signé et daté 1786.

	
Matifat
(Charles-Stanislas)

	
actif 
1820-1875
	
Lustre uni de Matiffat (sic)    300
	
Fabricant de bronzes en activité entre 1820 et 1875. Voir répertoire Metman.

EL : « Carpeaux « sous-traite ses fontes, toujours au sable, aux fondeurs Boyer … , Matifat (maison fondée par un tourneur en cuivre qui devint un des pionniers de la fonte d’art au sable), … »

http://19e-siecle.marcmaison.fr/objet-d-art/paire-de-vases-fermes-matifa :


« Élève d'Antoine Vechte, orfèvre, Charles Stanislas Matifat succède à son père à la tête de l'entreprise familiale, fondée en 1820, au cours des années 1840. L'atelier est alors situé au 9 rue de la Perle à Paris. Dans le rapport de l'Exposition des Produits de l'Agriculture et de l'Industrie de 1849, on apprend que Charles Stanislas Matifat expose pour la première fois en son nom propre.  La rapporteur, Léon Feuchère, parle de Charles Matifat en ces termes : « Tous les objets de son exposition sont créés depuis cinq ans, traités également avec soin et composés, la plupart, avec beaucoup de goût ; ils font honneur à l'imagination féconde et au zèle toujours constant de cette habile artiste » (Exposition publique des produits de l'industrie française. Rapport du Jury central sur les produits de l'agriculture et de l'industrie exposés en 1849, Paris, 1850, Vol. III, p. 355). Le jury lui décerne alors la médaille d'argent. 
A l'Exposition universelle de 1851, Charles Matifat (numéro 923 de la section française) présente un grand lustre de style Louis XIV qui lui avait été commandé par le roi de Hollande, Guillaume III, pour son palai de La Haye, preuve de la renommée internationale du bronzier. » 
http://www.artfinding.com/Artwork/Ceremonial-and-decorative-objects/Maison-MATIFAT/Belle-Cassolette-Brule-parfums/6214.html?LANG=fr :

« Parmi [les] réalisations monumentales de MATIFAT nous trouvons les bronzes des Jardins du Luxembourg dessinés par Gabriel-Jean-Antoine Davioud et sculptés par François-Théophile Murgey, ceux du Grand Escalier dessinés par Jean-Louis-Charles Garnier l'Opéra de Paris ou la réalisation de la Fontaine de l'Observatoire pour le sculpteur Jean-Baptiste Carpeaux… »


	
Michel-Ange
	
1475-1564
	
Pieta n°  [en blanc] d’après Michel Ange   100

Deux Enfants    socle   Michel Ange    100

	

	
Monti
(Raffaelo)

	
1818-1881

	
Moissonneuse de Monty

	
Monty : Raffaelo Monti, installé à Londres ?. 


	
Morisot
	
 ? - ?
	
Feu :   Chaines  Morisot     500

	
Cf. vente Beaussant Lefèvre, 18 juin 2010 :
« PAIRE DE GRANDS CHENETS ornés de lions dressés en bronze patiné sur des bases feuillagées rocaille en bronze doré. Estampillés MORISOT. D'après un modèle parisien des années 1715, XIXe siècle. hauteur : 45 cm Largeur : 36 cm »


	
Oliva
(Alexandre)
	
	
Buste Monsieur Deguerry [sans nom d’auteur] 100

	
S’agit-il du buste de l’abbé Deguerry, 1855, par Alexandre Oliva? L’abbé Deguerry, curé de l’église de la Madeleine, était un prédicateur très populaire.

Alexandre Oliva, 1823-1890, né dans le Roussilon, se rendit à Paris en 1844, travailla brièvement avec Étex, se lia ensuite avec le jeune sculpteur Iselin et débuta 1849.
« Alexandre Oliva a fondé sa réputation par ses bustes en marbre et en bronze ... 
l'abbé Deguerry (1855) … ».


	
Pascal
(Michel)
dit Michel-Pascal
	
1810-1882
	
Vendredi Saint n° 1     [pas de prix]
            d°          n° 2    [pas de prix]
            d°          n° 3    [pas de prix]
            d°          n° 4    [pas de prix]

Pendule Louis XIV de Pascal     1500

Surtout Enfants au (sic) raisins n° 1 Pascal 

3000  -   2500  (sic)

Groupe Enfants aux raisins n° 2  [sans nom d’auteur]  1000


Moulures gurialndes (sic) et filets du socle Enfant aux raisins   60

Enfants de candélabres  Vendredi Saint n° 3  150
     ‘‘                  ‘‘               ‘‘        ‘‘    n° 4  100

Terrasse ovale pour groupe Vendredi Saint   40


Garniture des candélabres Pend. Louis XIV  Pascal     1000
Pendule 3 heures du jour n° 1           4000
Paire d’enfants de candélabres  d°      800

Pendule 3 heures du jour n° 2         3000


Pendule 3 heures du jour n° 3         1500



	
Ajout au crayon souligné au crayon, à droite de n° 1: Michel Pascal- platre soclé (?) date 1848





Ajout au crayon, à droite de Surtout Enfants, etc. :

« Sal. 1852 »

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … Trois enfants portant des raisins ; … par Pascal ».

Cf. répertoire Metman, article Labroouë :

« …modèles de LEMIRE, de FRATIN, de Michel PASCAL ‘qu’il ne fait fondre que par petites parties qu’il ajuste ensuite avec grand soins’ ».En savoir plus

Cf. tableau chronologique EL :
1855 : Bottin : E. de Labroue, associé de E. Vittoz et Cie, fabricant de bronzes. 
« Rapport spécial du Jury, exposition des produits de l'industrie 1855: rapporteur Devéria. M. de Labroue: a exposé de bons candélabres, dont un porte-gaz dans le goût de la renaissance. Sa riche corbeille, soutenue par des enfants, est un bronze doré charmant à voir. Il a de bons modèles de Lemire, de Fratin, de Michel Pascal qu'il ne fait fondre que par petites parties, qu'il ajuste ensuite avec grand soin. Son petit groupe d'esclaves noire et blanche de Levêque est charmant ; ses grandes figures de bronze, Vénus et Cupidon, et son laboureur, paraissent pêcher plutôt par les modèles que par les qualités de la fonte. »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  le Vendredi saint par Michel Pascal ( marbre acquis à l'expo de Londres par labroue pour en faire un sujet de bronze) … Corbeille de table de Pascal et Piat ... »

Cf. Magasin Pittoresque, t.XXV (1858), p.387:
 « Les principaux fondeurs de notre époque sont: … MM. de Lafontaine (sic), Debraux d'Anglure, Susse, Barbedienne, Charpentier, Labroue, ont mis en vente de remarquables bronzes d'art d'après les modèles de Duret, Pradier, Fratin, Pascal etc., ou d'après l'antique et les chefs-d'oeuvre de la renaissance. … »
Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … la Pendule des Trois heures du jour, grand modèle, avec candélabres assortis, composés d’enfants portant des gerbes de lumières, par Pascal ; … »

Cf. Soyer.


	
Perotti
	
 ? - ?
	
Les Baigneuses de Perotti    500

	
Perotti : non identifé.

	
Piat
(Frédéric-Eugène)
	
 ? - 1903
	
Pendule grecque de Piat et Schoenewerck (sic)
paire candélabres  d°   6000  [prix pendule et candélabres]

Feu grec à lampes de Piat      500

Lustre Louis XVI de Piat      2500

Pendule Erigone riche de Piat     1500

Corbeille Louis XVI de Piat        1500

Corbeille Louis XV de Piat         1000

Trépieds de lampe grecque 
Lampe grecque de Piat    1550  [lampe & trépieds]

Brûle-parfums   de Piat    400

Vase Piat   50

Candélabre grec de Piat  à chimères   500
        ‘‘         Héron  de Piat   400

Daphnis et Chloé  n° 1  [sans nom d’auteur]  2000
      ‘‘       ‘‘             n° 2  [sans nom d’auteur]    800

Socle pour Daphnis et Chloé n° 1  Piat   1000

[ N.B. Il y a aussi un groupe de Daphnis et Chloé par Gayrard (voir Gayrard).]
	
http://ablevys.com/index.php?app=cms&ns=display&ref=piat :

« An Important and Monumental French Ormolu, Patinated Bronze Figural Pedestal Clock, Designed by Fredric-Eugène Piat, cast by Lemerle-Charpentier & Cie, Paris, Circa 1890. […] On his death in 1903 after a career spanning some fifty years, the prominent French sculpteur-ornemaniste, Frédéric-Eugène Piat, left a considerable body of work, principally designs and models for a vast array of clocks, appliques, lampes, candelabras and torchères. Such designs were executed by many of the most reputable firms of Parisian bronziers, among them Christofle, Colin, Lemerle-Charpentier, Motteau and Maison Millet. As an artiste collaborateur with these firms, many of Piat's creations, including in all probability this extravagant and monumental pedestal clock, were shown on their respective stands at the major international exhibitions of the late 19th and early 20th centuries (see Y. Devaux, L'Univers des Bronzes, Paris, 1978, p. 267, for another marble and bronze horloge, with similar full-length scantily-clad figure, executed by Colin & Cie and shown at the 1893 World's Columbian Exposition, Chicago). In 1894, Piat gave considerable funds towards the inauguration of the Musée des Arts Décoratifs in his native Troyes. Included in his gift, and to be displayed in a specially decorated salon on the museum's ground floor, were at least twenty of his creations. Most important among these was an example of the present clock, described as a "grande horloge Louis XVI, genre de La Fosse, bronze doré à deux tons et bronze vert". 
At the Paris Exhibition Universelle of 1878, the bronziers Lemerle-Charpentier exhibited garnitures, vases, torcheres, and a large Louis XVI Style Clock, very similar to the present lot. 
Another example of Piat’s grande horologe, also cast by Lemerle-Charpentier in ormolu and patinated bronze, was sold Sotheby’s New York, 3 November 1999, lot 514 (2,500) » 

Daphnis et Chloé :

Cf. EL, Tableau chronologique Vittoz, etc., 1849:
Plainte Vittoz contre Guerard, sculpteur (Vittoz ayant acquis à la vente Soyer Ingé la propriété d'un modèle de Gérard, Daphnis et Chloé que celui-ci a reproduit en marbre sans autorisation )

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : … Corbeille de table de Pascal et Piat (un ornemaniste très distingué) … »

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Daphnis et Chloé par Gayrard (arrangé pour pendules)… lampes grecques par Piat… »
Cf. Pascal.
Cf. Schoenewerk.
Cf. Gayrard


	
?
	
	
Daphnis et Chloé antique    150

	
Cf. Piat.

	
Pollet
(Joseph Michel-Ange)

	
1814-1871
	
Etoile n° 2  [sans nom d’auteur]    300

Etoile  Pollet n° 3   500


Etoile avec enfants [sans nom d’auteur]   1800 

Pendule étoile n° 3  [sans nom d’auteur]   150

Garniture chimères pour Etoile [sans nom d’auteur]   300

	
Ajout au crayon à côté d’Etoile Pollet n° 3: 1848

Pollet expose au Salon de 1850 Une heure de la nuit et compose en 1867 son pendant Crépuscule. La première, placée sur le même socle que La toilette d’Atalante de Pradier au Salon de 1850 est souvent attribuée par erreur à Pradier et confondue avec ses Étoile du berger, le Jour  et Étoile du berger, le Soir, toutes deux fondues par E. de Labrouë.

Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre :

L'Etoile de la nuit de Pollet (ciselure très fine faite dans les ateliers de Labroue par l'ouvrier Ferdinand Salomon (le tient de Labroue même) … »

Cf. site www.latribunedelart, article sur la foire des antiquaires (BRAFA) de Bruxelles, 2013 :
« Autre objet assez étonnant, exposé par Jacques Nève, une pendule monumentale en bronze doré et ciselé, fondue par E. de Labrouë, vers 1850 (ill. 4). La figure féminine incarne le levé du jour, d’après une sculpture fort célèbre de Joseph Michel Ange Pollet, Une heure de la nuit. »


	
Pradier
(Jean-Jacques)

dit James Pradier
	
1790-1852
	
Les Grâces de Pradier n° 1        300

Trois Grâces n° 2 en exécution    finie  (sic)  1000
[Pradier ?]

      ‘‘       ‘‘    plâtre n° 1    500  [Pradier ?]

Les Trois Grâces N° 2 de Pradier    150

Trois Grâces n° 3 [sans nom d’auteur]   800

La Fortune de Pradier       1200

Femme à la chèvre de Pradier     600

Vénus consolant l’Amour, de Pradier  n° 1  2500
   ‘‘          ‘‘              ‘‘              ‘‘       n° 2    750
   ‘‘          ‘‘              ‘‘              ‘‘       n° 3    400

Vénus caressée par l’Amour, de Pradier n° 1  250

Vénus caressée par l’Amour n° 2 [sans nom d’auteur]    150


Gitane Pradier      600

Pandore  Pradier   1500

Etoile jour   Pradier   1000     [Cf. Pollet]
Etoile nuit        ‘‘      1000

	
Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
« Parmi les jolis groupes qu’on admire encore chez M. de Labroue, nous citerons à la hâte :

   Vénus consolant l’Amour, de Pradier, joli morceau que gâte un sentiment trop modernisé .
   L’Étoile du soir, par Pradier. Elle dénoue sa ceinture, les bras renversé avec un mol abandon.
  La Pandore, du même sculpteur, qui recouvre ses bras des draperies de la Vénus de Milo. Elle est coiffée avec des camées d’une grande délicatesse. »

Cf. Magasin Pittoresque, t.XXV (1858), p.387:

« Les principaux fondeurs de notre époque sont: … MM. de Lafontaine (sic), Debraux d'Anglure, Susse, Barbedienne, Charpentier, Labroue, ont mis en vente de remarquables bronzes d'art d'après les modèles de Duret, Pradier, Fratin, Pascal etc., ou d'après l'antique et les chefs-d'oeuvre de la renaissance. … »

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … La Fortune éveillant un enfant endormi sur le bord d’un puits, par Pradier. »

Vente Bonhams, Londres, Knightsbridge, 1er mai 2007 : « E. de Labroue (French, fl.mid 19th century ); A bronze figural group of a bacchante and a goat. »

Ajout au crayon à droite de Pandore Pradier : « Sal. 1850 »

	
Préault
(Antoine-Augustin),
dit Auguste Préault

	
1809-1879
	
Plat de Bréault (sic)     50

	
Bréault : Préault ?

	
Salmson
(Jean-Jules)
	
1823-1902
	
Statuette Eté ancien de Salmson    200
      ‘‘       Hiver  [pas de prix]
      ‘‘       Printemps  [pas de prix]
      ‘‘       Automne   [pas de prix]

	
Salmson : Ami de Pradier (mais ne l’a connu que vers 1850).


	
Salomon
	
	
Musique Salomon    100   [Cf. Feuchère, Pollet]

	
Saloman : Salmson ? Cf. répertoire Metman, notice Labrouë : « Son ouvrier ciseleur est Ferdinand SALOMON »

	
Schoenewerk
(Pierre-Alexandre)
	
1820-1885
	
Groupe fruit défendu Schoenverck (sic)     550

Pendule grecque de Piat et Schoenewerck (sic)
paire candélabres  d°   6000 [prix pendule et candélabres]

Lesbie  n° 1 [sans nom d’auteur]  500
Lesbie n° 2  Schoenverck (sic)     250

statuette Printemps par Schoenewerck (sic)   250
    ‘‘        Automne              ‘‘                       250

Faune dansant Schoenewerck  (sic)   450

Faune captif  Schoenewerck (sic)     600

	
Cf. Busquet, L'Artiste, 9/11/1856, p.269:
"M. de Labroue est un de nos plus jeunes fabricants de bronze. … a fait fondre : …  Femme dansant de Schoenewerk … 


	
Soyer
(Louis-Claude-Ferdinand)

	
1785-1854
	
Groupe 3 heures du jour de Soyer    450

Pendule 3 heures du jour n° 1 [sans nom d’auteur]


Pendule 3 heures du jour n° 2  [sans nom d’auteur]   3000

Pendule 3 heures du jour n° 3 [sans nom d’auteur]   1500


	
Cf. tableau chronologique EL :
1827. Vittoz fait convoquer Jeannest Vital a/s médaille du peintre David, qui est de Galle graveur. L'a eu de Horace, mouleur, avec Galle en apporte la cire, en a refusé l'édition. Vittoz montre une médaille ciselée par Soyer, contre lequel Galle est furieux. Vittoz adresse ses excuses à Jeannest Vital.

Cf. Le Palais de cristal : journal illustré de l’exposition de 1851 :

« M. Vittoz expose … la Pendule des Trois heures du jour, grand modèle, avec candélabres assortis, composés d’enfants portant des gerbes de lumières, par Pascal ; … »

Cf. EL, Tableau chronologique Vittoz, etc., 1823:

« Plainte RFB Savart contre Vittoz, a/s pendule Polymnie (Foyatier). Vittoz explique qu'il ne fait que monter la pendule, pour le compte de Soyer, fabricant de bronzes. »


	
Thomire
(Pierre-Philippe)
	
1751-1842
	
Amour à l’arc    150

Persée   de Thomire    250

	
Wikipedia :

« Fils de ciseleur, il étudia la sculpture sous Pajou et Houdon. Il travailla pour la manufacture de Sèvres avant la Révolution française, puis en 1804, s'associa avec ses gendres pour acheter le fonds de Martin-Éloi Lignereux, qu'il transforma en la plus importante entreprise de bronzes (mais aussi de meubles) sous le premier Empire. Il se retira en 1823. Sa production est représentatrice du style Empire. »



	
Tinant
(Louis-Édouard)

	
 ? - ?
	
Médaillon Bacchante de Tinant  270

	
Tinant : ses dates ?


	
Venot
(Cyprien-François)
	
1808-1886
	
La Moissonneuse Napolitaine n° 1 Vinot (sic) 200

La            ‘’                ‘’         n° 2 [sans nom d’auteur]  50             
La Vendangeuse de Venot     n° 1     300
La              “                “       n° 2     150

La Femme aux castagnettes de Venot   n° 1   250
femme aux castagnettes de Vinot (sic)  150

Bacchus et l’Amour  Venot  n° 1      220
      ‘‘          ‘‘                 ‘‘   n° 2      120

	


	
?
	
	
Un cheval se léchant le pied   50

Cheval se léchant le pied  50
	
Cf. EL, Tableau chronologique Vittoz, etc., 1835 :
Plainte RFB Vittoz contre Maurice (Maurise/Morise), Le cheval Salvador se léchant le pied d'après gravure de Vernet Cheval à l'écurie.


	
?
	
	
Docteur La Chaise   150

	
A identifier.


